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La route à la JOB. Python est venu nous rejoindre directement après le boulot...

Adélie

Python Mulot
Sifaka

Édito
Chaque année, un drame se joue dans les familles. Ce drame, il n’en est jamais question. Per-
sonne n’en parle. Et pourtant, il est bien là… Malgré le tabou qui pèse sur lui. 
Ce drame, c’est celui des parents abandonnés en période de camp, celui de ces pères et de ces 
mères qui chaque année à la même période voient leurs enfants partir loin de chez eux (et avec 
le sourire en plus… pour bien montrer à ceux qui leur ont donné la vie qu’ils sont contents de 
quitter le foyer familial, contents de partir à l’aventure et d’abandonner ceux pour qui ils sont 
tout !) pour vivre l’aventure scoute.
Aussi, cette année, nous (la route) avons décidé de briser ce tabou. Nous avons décidé de faire 
quelque chose pour ces parents délaissés, abandonnés. Nous avons décidé de leur venir en aide 
en leur apportant un peu de réconfort.
Pour ce faire, nous avons choisi de leur offrir… de l’information. Pour les rassurer, pour leur 
faire vivre un peu de l’ambiance scoute, pour qu’ils voient que leurs enfants s’amusent. 
Nous avons donc pris notre sac à couche, notre appareil photo, un calepin et nous sommes 
partis visiter chacune des sections de la 99e pour leur faire voir ce qu’il s’y passe. Par ailleurs, tel 
le guide Michelin, nous en avons profité pour attribuer une note de qualité à chacun des camps 
visités, la note est attribuée non pas en étoile, mais en scouts, le maximum étant de 5 scouts.
Pour finir, avant de vous lancer dans la lecture de ce magazine, un avertissement : si certaines 
choses vous paraissent loufoques, voire incompréhensibles, c’est normal, c’est aussi ça l’ambi-
ance d’un camp scout…

La route
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Vendredi 7 août 2015

Première étape de notre périple : la meu-
te Jonathan où nous sommes arrivés aux 
« petites heures » puisque les louveteaux 
étaient occupés à se lever quand nous avons 
débarqué. Ce sont donc des visages encore 
endormis qui nous ont accueillis. En effet, la 
veille, c’était journée crado et cela n’a pas été 
de tout repos ! 
Après un petit temps de préparation, coup 
de sifflet pour démarrer la journée par une 
petite gymnastique en musique avec une « 
playlist » bien belge puisque c’est du Stromae 
qui passait. Autant vous dire que tous les 
loups connaissaient les paroles et chantaient 
de bon coeur…  Nous avons alors senti que 
la meute commençait à s’éveiller et l’ambi-
ance à monter. 

Ensuite, les loups sont 
passés à table et Akéla 
en a profité pour nous 
expliquer que nous 
étions entrés dans le 
monde de « Sunna 
Munda » un monde 
imaginaire composé 
de 6 territoires habités 
par des vampires, de 
centaures, de nains et 
autres créatures fan-
tastiques. Le but des 
louveteaux : arriver à rétablir la paix dans ce 
monde où les vampires cherchent à imposer 
leur domination. 
Nous avons alors profité de ce moment pour 
nous mêler aux animés et recueillir leurs 
impressions sur le camp. Les avis semblent 

La Jonathan

Carte d’identité25 loups
6 vieux loups
2 à 4 intendantsThème : le monde fantastique de « Sunna Munda »
Musique de camp : pas encore définie

« A la TBL j’ai appris 
à faire un brêlage et 
j’ai tissé mon lit. »
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unanimes : l’ambiance 
est top et le camp se 
déroule à merveille 
comme en témoignent 
les larges sourires des 
louveteaux et les chan-
sons lancées tout au 
long du déjeuner.
Le déjeuner  fini, c’est le 
moment de réaliser les 
tâches quotidiennes et 
de mettre un peu d’or-
dre dans l’endroit de 
camp. Il faut savoir que 
les choses sont bien or-
ganisées à la Jonathan 

puisqu’un système de point a été établi par 
les animateurs. Ainsi, les sizaines réalisant 
leur tâche avec soin se voient récompensées 
par des points comptabilisés tout au long du 
camp. Au jour de notre visite, c’était la sizaine 
des oranges fluo qui était en tête. 
Les tâches à peine achevées, il était alors déjà 
temps de démarrer l’activité de la matinée. 
Au programme : retrouver la bague des cen-
taures, l’un des 6 objets magiques qui per-
mettront aux habitants de « Sunna Munda » 
de s’opposer aux vampires. 

La journée étant déjà bien avancée, il était 
alors temps pour nous de poursuivre notre 
route. Nous avons souhaité bonne chance 
aux louveteaux pour leur quête et c’est sous 
un soleil radieux que nous les avons laissés à 
leurs aventures. 

Le sondage
Notre rédaction a organisé un sondage (c’est 
très à la mode de demander leur avis aux 
gens sur des sujets à l’intérêt très relatif…) 
portant sur l’animateur ayant le plus beau 
costume. Ce sondage a été réalisé en utilisant 
les méthodologies classiques, les animés 
n’ont presque pas été influencés par leurs 
animateurs et la marge d’erreur est d’environ 
12,89 %.
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Échantillon : 33 participants (avec un vote 
blanc), réalisé à Jamioulx le 7/08 à 9h43.

La chute
L’endroit de la Jonathan est vraiment tout 
confort puisqu’il dispose même d’un hamac. 
Néanmoins celui-ci n’est pas sans risque 
puisque lors de notre visite nous avons as-
sisté à un… accident de hamac. En effet, ledit 
hamac a expulsé la petite Chloé qui essayait 
de s’y prélasser. Heureusement plus de peur 
que de mal puisque le hamac culmine à 15 
cm du sol… 

« Je n’ai pas été 
traumatisé par mon 
passage à la Rang-
ers et je n’ai pas dû 
chercher l’aspirateur à 
copeaux. »

« L’endroit est l’un des meilleurs, même le meilleur, 
que j’ai connus. On a tout à proximité, même le 
train […] L’ambiance générale est très bonne, les 
louveteaux sont super aidants et très serviables. »
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Le flop
Le sifflet de Raksha est moyennement per-
formant. À la place d’un rassemblement nor-
mal (ti-taaaa-ti pour les incultes), il ne sait 
que siffler « ti-taaaa-flrrrppfrrrr ».

Le top
Pour motiver ses animés, Akéla n’hésite pas 
à réaliser des chorégraphies durant le dé-
jeuner. 

Cédric : «  j’attends avec impatience le concours 
cuisine ». Félicien : «  ma journée préférée, c’est 
la journée crado ». Laura : « c’est la première fois 
que je pars si longtemps sans mes parents et que je 
mange un spaghetti sur table ». 

L’avis de la rédaction
Nous avons directement senti la forte cohésion 
qui régnait à la Jonathan malgré un réveil un peu 
douloureux. Nous avons été très bien accueillis par 
les animés et les animateurs qui se sont volontiers 
prêtés au jeu des interviews. C’est pourquoi nous 
attribuons une note de 4,5/5 scouts (un demi-scout 
a été perdu en raison de l’absence de café pour ac-
cueillir la route qui s’était levée très tôt).

 

Les ragots
Après enquête auprès des louveteaux, nous 
avons recueilli certaines informations 
croustillantes : 
Il semblerait (de source presque fiable) que 
Frère-Gris entretiendrait une relation avec 
Rikki et qu’Akéla quant à lui n’arrive pas à se 
décider entre Oonaï et Raksha. 
Il paraitrait que la sizaine des verts prévoit 
de faire des tomate-crevettes au concours 
cuisine (et cette fois la source est totalement 
sûre…)



6



7

Vendredi 7 août

Deuxième étape : nous sommes arrivés alors 
que la traditionnelle distribution de bonbons 
d’après sieste était en cours.  Nous avons 
alors été accueillis très chaleureusement par 
les louveteaux qui sont venus nous sauter 
au cou. On nous a alors expliqué que nous 
venions de débarquer en pleine Grèce An-
tique (voyage dans le temps oblige) et qui dit 
Grèce Antique dit… JEUX OLYMPIQUES. 
Nous voilà donc partis vers l’hippodrome 
local (comprenez une grande pleine où un 
fermier s’amuse à faire des tours avec son 
cheval). Les athlètes se sont affrontés dans 
les épreuves de : saut en longueur, lancé du 
poids, lancé du disque, jeté de la chaussure 
(avec le pied) et le 100 m (assez approxima-
tif). Après un goûter bien mérité et bien ar-

La JOB
rosé (il faisait une chaleur accablante, après 
tout nous étions en Grèce) est venu le temps 
de la discipline phare et très attendue par les 
louveteaux : le pugilat (c’est-à-dire une lutte 
en maillot sur une bâche en pente et savon-
née). La lutte a été terrible et les athlètes se 
sont donnés à fond grâce à l’aide d’Athéna. 
Nous tenons à souligner la performance 

du staff JOB qui s’est livré à un combat sans 
merci. Nous avons ainsi assisté à une alliance 
des filles du staff contre les garçons. Baloo 
s’est ensuite retournée contre ses anciennes 

Carte d’identité
22 loups
4 vieux loups
5 intendants
Thème : voyage dans le temps
Musiques de camp : « le jour 1 » 
et « cheerleader »

Eric : « La Rangers, je pensais que c’était com-
me Koh-Lanta : tu fais ton lit sur des feuilles de 
bananes. Mais non, en fait, tu fais un pilotis et tu 
dors en l’air. »
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alliées et a triomphé sous les acclamations 
nourries de l’arène en délire.  
Il était alors l’heure du fameux « wash-wash » 
qui a fait un bien fou à l’ensemble de la meute. 
Il faut dire que le soleil a été harassant durant 
toute la journée. Même une partie de la route 
n’a su résister à l’appel de l’eau fraiche… 
S’en est suivi un petit temps libre mis à profit 
par la rédaction pour récolter quelques in-
formations croustillantes (et pour montrer 

aux louveteaux que même si on est à la route, 
on joue toujours bien au foot : victoire 9 à 7).
Ensuite, nous avons pu récupérer quelques 
forces autour d’un bon repas préparé avec 
amour.  Dans nos assiettes : pâtes grecques, 
saucisses/merguez et sauce athénienne suiv-
ies d’une salade de fruits rafraichissante. 
Après la vaisselle, la journée s’est achevée 
par une veillée défis animée par Lynx et Ba-
gheera. À cette occasion, nous avons pu prof-
iter des magnifiques costumes que portaient 
les louveteaux. Ceux-ci se sont montrés très 
généreux en bisous au moment de se dire au 
revoir pour le coucher. 

« Je pensais que c’étaient des brutes [ndlr : la 
Rangers] des malades, mais en fait… non […] 
On a dû faire des bancs, travailler, faire du bois, 
bref, on s’est fait exploiter. […] Comme on est pas 
habitué [dormir en l’air], c’était « spéc », mais 
sympa. »

Le top
Nous avons eu la 
chance d’assister à un 
évènement rarissime: 
lors d’une partie de 
foot, Tom le gardien a 
voulu dégager la balle 
vers ses attaquants, 
mais par un hasard 
incroyable, le ballon a 
fini sa course dans le 
panier de basket. Cet 
exploit a été applaudi 
par toute l’assemblée 
(mais le point n’a 
quand même pas été 
comptabilisé). 

Le flop
Une minute après ce 
coup de chance inouï, Bagheera un peu trop 
ambitieux s’est retrouvé étalé de tout son long 
après avoir tenté une reprise acrobatique à 
3m du ballon. 

« Je suis étonnée de 
ne pas encore avoir 
fait de bêtises […] 
notre plus grand    
flop ? 1,5 kg de frites 
en trop à donner aux 
poules. […] Même 
avec de plus en plus 
d’expérience gérer des 
quantités demeure un 
défi permanent. » 
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« Bagheera est très 
drôle, fou et il peut 
être un tout petit peu 
immature. […] J’ai 
découvert des person-
nalités que je ne con-
naissais pas encore. 
[…] J’aime bien mon 
premier camp. »

Le sondage
Notre rédaction a organisé un sond-
age (c’est très à la mode de demander 
leur avis aux gens sur des sujets à 
l’intérêt très relatif…) portant sur 
l’animateur chantant le plus mal. Ce 
sondage a été réalisé en utilisant les 
méthodologies classiques et à huis 
clos. La marge d’erreur est de 7,6 %.
Échantillon : 26 participants, réalisé à 
Yves-Gomezée le 7/08 à 17h37.

L’avis de la rédaction
Nous avons beaucoup apprécié les câlins des 

louveteaux et leur motivation dans les diverses 
activités. Nous avons très bien mangé, les inten-
dants étaient braves et mignons. C’est pourquoi 

nous attribuons une note de 4,5/5 scouts (un 
demi-scout a été perdu en raison de l’absence de 

place de parking à proximité de l’endroit de camp).
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les ragots
Une source anonyme nous a informés du fait 
qu’Akéla et Lynxou seraient frère et sœur. 
Il a également été porté à notre attention que 
Bagheera serait en couple avec Lynx (mais 
s’agit-il de Lynxou ou de Lynxichou ??? Cela 
reste un mystère…)
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Samedi 8 août

Troisième étape : nous quittons la Job où 
nous avons passé la nuit pour nous diriger 
vers l’Empire d’Annevoie où séjourne la 
Waigunga. Arrivés à la fin du petit déjeuner 
nous constatons directement que les loups 
de la Waigunga sont très loquaces. A peine 
la première question posée, les louveteaux 
s’empressent de nous répondre tous ensem-
ble. Chacun tient à nous faire part de ses 
aventures et de ses impressions. 
Peu de temps après, c’est l’heure de la vais-
selle. La technique n’est pas la même que 
dans les autres meutes. À la Waigunga, tout 
le monde s’y met et en 10 minutes c’est bouclé 
(bataille d’eau comprise). Pendant ce temps-
là, nous en avons profité pour faire le tour 
du propriétaire. Il faut dire que la Waigunga 
a su choisir son endroit : maison de charme 
en pierre du pays avec une jolie plaine adja-
cente.
S’en est suivit un petit temps libre mis à prof-
it pour mener quelques interviews. À chaque 

La Waigunga

fois, le même scénario s’est répété : l’inter-
view démarrée à 3 se terminait à quatorze, 
tout le monde parlant en même temps : quel 
enthousiasme !
Au cours de notre visite, nous n’avons pu nous 
empêcher de remarquer qu’une grande part-
ie des louveteaux étaient parsemés de petites 
taches rouges. L’explication n’a pas tardé à 
nous être donnée puisque Phao a informé la 

Carte d’identité
23 loups
4 vieux loups
4 à 5 intendants
Thème : le Moyen-Âge
Musique de camp : encore 
aucune de bien définie

« Nous attendons avec impatience la journée à 
l’envers […] On a fait un casinopoly [ndlr : un ca-
sino croisé avec un monoply] : avec l’argent gagné 
on pouvait acheter des territoires et des maisons. »
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meute que la peste (et 
oui, le camp se déroule 
durant le Moyen-Age) 
s’était déclarée pendant 
la nuit. Heureusement, 
il y  avait un antidote… 
Ma l heureus ement , 
celui-ci avait été volé... 
Dans sa précipitation, 
le voleur a laissé une 
empreinte bien visible 
et les loups ont pu se 
lancer à sa poursuite. 
Pour ce faire, ils ont 
dû affronter une série 
d’épreuves plus sales 
les unes que les autres 
(et oui c’était la journée 

crado). Nous avons pu constater que la boue 
et la peinture ne sont pas des obstacles suf-
fisants pour arrêter les loups. Ils ont même 
pris un grand plaisir à s’en mettre plein les 
cheveux. 
Si nous n’avons pas pu rester jusqu’au bout 
de l’enquête des louveteaux, nous sommes 
pourtant certains qu’ils auront su la mener 
à bien. Par ailleurs, ceux-ci se réjouissaient 
à l’avance du menu du diner : le traditionnel 
spaghetti sur table de la journée crado.

Les ragots
Plusieurs sources nous ont affirmé que 
Won-Tolla et Isatis seraient en couple. Les 
intéressés n’ont pas daigné répondre à nos 
questions. 
Selon certains, Akéla et Baloo partageraient 
des traits physiques en commun ce qui les 
pousse à croire qu’ils seraient frère et sœur.

Le sondage
Notre rédaction a organisé un sondage (c’est 
très à la mode de demander leur avis aux 
gens sur des sujets à l’intérêt très relatif…) 
portant sur l’animateur disant le plus de 
bêtises. Ce sondage a été réalisé en utilisant 

les méthodologies classiques et à huis clos, 
même si certains animateurs ont essayé d’in-
fluencer le vote de leurs animés. La marge 
d’erreur est de 27,4 %.
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Échantillon : 30 participants, réalisé à Anne-
voie le 8/08 à 9h46.

« J’ai suivi mon pre-
mier Mohwa survie. 
On a fait une cabane 
et on a appris à faire 
des brêlages. Dans la 
prochaine partie, on 
va apprendre à faire 
du feu et à cuire du 
pain sur le feu. »

« Nous avons fait un jeu où il fallait construire 
une capsule pour empêcher un œuf de se casser 
en le lançant du premier étage […] nous avons 
utilisé des mouchoires, une éponge, des ballons et 
un verre.  […] La première nuit, j’ai été somnam-
bule et j’ai été dans une autre chambre. Je me suis 
réveillée dans le lit vide de Won-Tolla. »
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Le flop
Le boulot d’animateur n’est pas toujours 
facile, car malgré la motivation des louve-
teaux, ils ne répondent pas toujours au quart 
de tour. Nous avons ainsi assisté au cri de « 
bonne chasse » lancé par Won-Tolla et seuls 
deux louveteaux lui ont répondu sur toute la 
meute… 

Le top
Pour illustrer le cadre imaginaire du camp, 
les vieux-loups se sont donné beaucoup de 
mal. Ils ont réalisé une magnifique maquette 
en 3D représentant l’étendue de l’empire 
td’Annevoie (signalons que la maquette de la 
Jonathan valait également le détour).

Ferao 
« La journée des aînés s’est super bien déroulée. Il 
a fait magnifique et nous avons fait de la draisine 
[ndlr : cuistax sur rail]. »

L’avis de la rédaction
L’entrain des louveteaux faisait plaisir à voir et était 

communicatif. Nous avons également apprécié 
le fait que les animateurs sont prêts à tout pour 

leurs louveteaux, même se faire raser une partie de 
cheveux pour parfaire son déguisement de moine. 
Cependant, lors de la première interview, le banc 
d’extérieur sur lequel nous nous étions assis était 
légèrement humide. Nous avons eu les fesses un 

peu rafraichies ce qui entraine une perte d’un 
demi-scout. 

La note globale est donc de 4,5 scouts sur 5.

  Isatis et Busard, juste une histoire d’amitié ?
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Samedi 9 août 2015

Notre visite à la TBL a été un peu éparpillée puisque (hasard de l’agenda) elle coïncidait 
avec le hike. Ne reculant devant aucun sacrifice pour satisfaire nos lecteurs, nous sommes 
donc partis à la rencontre de chacune des patrouilles pour recueillir leurs impressions (783 
km parcourus en une après-midi, dont 462 km dans une déviation autour de Thuin pour 
rencontrer une patrouille qui n’y était pas). Voici le récit de leurs aventures.

La TBL

Patrouille des Corails 
(nous, on aurait dit des coraux, mais elles ont insisté 
pour dire Corails…)
Par chance, lors de la soirée que nous avons 
passée à la JOB, nous avons eu l’occasion 
de rencontrer la patrouille des Coraux-ails 
puisque c’est l’endroit qu’elles ont choisi 
comme point de chute (pas de blessé, heu-
reusement). Nous avons donc recueilli leurs 
impressions sur le début du camp. Nous 
avons ainsi appris que la totémisation s’est 
très bien déroulée et était très chouette. Une 
scoute fraichement totémisée de la patrouille 
a toutefois tenu à préciser « c’était très chou-
ette, mais pour elles [ndlr : les totémisantes]. 
» Concernant les constructions, elles étaient 
fières de nous dire que leur pilotis était le 
meilleur et le premier installé. Lorsqu’on leur 
a demandé quel était le flop du camp selon 
elle, une des scoutes (qui préfère rester ano-
nyme) s’est exclamée, choquée, « Tu sais ce 
qu’on a failli manger ? Des chips au paprika, 
compote saucisse. »

Patrouille des Némos
Il faut croire qu’il existe un dieu pour les 
scouts. Alors que nous nous dirigions vers 
leur résidence de hike dont nous n’avions 
pas l’adresse, c’est par hasard que nous avons 
aperçu la patrouille des Némos empruntant 
un pont au-dessus de la nationale sur laquelle 
nous circulions. Nous avons donc pu les in-
tercepter pour réaliser une interview. 
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Pour les Némos (au fait, c’est un animal ça le 
Némo ??? non mais sérieusement…) le meil-
leur moment du camp c’est le hike. Pourquoi 
nous demanderez-vous ? Et bien c’est parce 
qu’en hike elles peuvent se laver et se faire les 
ongles. Un autre moment fort du camp c’est : 
« la bouffe » dixit Inès. 
Au niveau du hike, Alexia nous a rapporté 
cette anecdote : « je me suis endormie en-
tourée de ma patrouille et je me suis réveillée 
seule ». Le reste des filles nous a expliqué 
qu’elles s’étaient enfuies pour dormir sur des 
tables, car il y avait des araignées par terre. 

Patrouille des Croccos 
(encore une fois, crocco ne prend pas un double cc, 
mais il paraît qu’à la TBL c’est le ccas…)
Pour trouver les Crocccccos, cela a été une 
vraie aventure. En effet, nous avions reçu le 
nom du bled où elles séjournaient, sans autre 
détail. Après avoir fait 15 fois le tour du vil-
lage, nous avons fini par apercevoir une che-
mise bleue par une fenêtre. Il faut dire que 
chez les Croccos on sait profiter des bonnes 
choses. Puisqu’elles se sont loué un mag-
nifique gîte tout confort. C’est donc sur une 
terrasse ombragée et fleurie que l’interview 
s’est déroulée (après 13 minutes à essayer d’in-
staller le parasol). Elles nous ont expliqué le 
programme de leur hike : prendre des bains, 
jouer aux cartes, bronzer, chanter lambo de 
« Swaggman »  et bien dormir. Nous aurions 
aimé vous en raconter davantage, mais cette 
patrouille était tellement folle qu’il a été dif-
ficile de comprendre tout ce qu’elles racon-
taient. Aussi avons-nous préféré profiter de 
la table de ping-pong du gîte. Mais là encore, 
dépassés par leur technique de jeu un peu 
particulière, nous avons préféré opérer un 
repli stratégique vers la patrouille suivante. 

Patrouille de Squishy
Rendez-vous nous avait été donné sur la rive 
du lac de la Platte-Taille pour rencontrer 
cette patrouille. Ayant un peu d’avance, nous 
avons suivi notre instinct et c’est à 10 mètres 
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du sol, dans les arbres que nous avons retrou-
vé les Squishy. Au programme de leur hike : 
acrobranche. Au départ, elles avaient l’air de 
savoir ce qu’elles faisaient et puis Jacana s’est 
élancée sur un death-ride passant au-dessus 
du lac… Et là, tous les touristes autour du lac 
ont su que les Squishy étaient là... Certains 
ont même perdu un tympan vu la puissance 
du hurlement de Jacana durant sa descente 
(et même un peu après).  
Revenue sur la terre ferme, la patrouille nous a 
avoué s’être perdue durant le hike puisqu’« on 
ne savait pas où on était, la carte s’arrêtait ».  
Pour la patrouille, les meilleurs moments du 
camp sont la totoche et l’acrobranche (sur-
tout pour Jacana). Les filles nous ont égale-
ment avoué être fans de Patrick Sébastien et 
sa chanson « il fait chauhohohohohooooo ».

Patrouille des Gambas
Par un concours de circonstances indépen-
dantes de notre volonté, nous n’avons pu 
rencontrer les Gambas en personne. En effet, 
nous nous sommes rendus à Thuin pour les 
interviewer, mais nous n’avons jamais réussi 
à les recontacter puisque le GSM de la CP 
était plat. Toutefois, en bon professionnel 
du journalisme, nous avons réussi à obtenir 
quelques informations pour vous. 
Durant leur hike les Gambas ne se sont pas 
ennuyées puisqu’elles ont fait de la bouée 
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tractée et qu’elles ont été au cinéma. Elles se sont bien perdues puisqu’elles confondent le 
sud avec l’ouest. 

Le sondage
Notre rédaction a organisé un sondage (c’est très à la mode de demander leur avis aux gens sur des sujets 
à l’intérêt très relatif…) pour savoir quelle patrouille d’après elles se perdrait le plus durant le hike. Ce 
sondage a été réalisé en utilisant les méthodologies classiques. La marge d’erreur est de 88,1 % . 

Échantillon : +/- 25,3 participants, le sondage a été réalisé un peu partout autour de Philippeville les 7, 8 
et 9 août 2015.

L’avis de la rédaction
L’avis de la rédaction

Nous avons pu apprécier l’esprit de cohésion de chacune des patrouilles et leur style très différent. Toute-
fois, nous n’attribuons qu’une note de 4,5 scouts sur 5 parce que cela aurait été beaucoup plus pratique 
que toutes les patrouilles dorment au même endroit pendant leur hike (743 km ça fait beaucoup…).
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Dimanche 9 août

Cinquième section visitée : les Goonies 
ou plutôt les Goonix puisque nous avons 
débarqué en pleine Gaule, dans le village de 
Chimayx occupée par l’envahisseur romain. 
Toute ? Non, une ribambelle de valeureux 
baladins résiste encore et toujours à l’enva-
hisseur. 
Cependant, les problèmes ont commencé 
après le couronnement de Cléopâtre auquel 
ils avaient été conviés. En effet, le lendemain 
de la fête Obélix avait disparu et ne s’était 
donc pas présenté à la distribution de potion 
magique.  
C’est dans ce contexte que nous avons ren-
contré des baladins extrêmement motivés et 
heureux d’être au camp. La très bonne ambi-
ance du camp s’est directement fait ressentir. 
En attendant la fin de la vaisselle, les baladins 
s’adonnaient à un jeu de cache-cache XXI (un 

Les Goonies

« Avant le camp, j’avais peur, mais je ne sais plus 
pourquoi et maintenant, je suis rassurée […] Ma 
maman m’a expliqué la journée à l’envers et je suis 
pressée d’y être parce que quand on se réveille c’est 
le soir et on prend le déjeuner avant d’aller dormir 
[ndlr : c’est-à-dire le soir qui en fait est le matin 
pour ceux qui n’auraient pas suivi]. »

Carte d’identité
26 baladins
5 animateurs
4 intendants
Thème : Astérix et Obélix
Musique de camp : heureusement, il n’y en a pas encore puisque le barde a été bâillonné. 
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jeu très apprécié dans 
le village gaulois).
Si Coati nous a confié 
que le départ a été un 
peu dur pour certains 
(il faut dire que pour 
une partie des bala-
dins, c’est le premier 
grand  camp de leur 
vie), les pleurs ont 
très vite été de l’his-
toire ancienne et la 
motivation des baladins promet un camp de 
dingues. 
Aussi, nous avons assisté à l’un des premiers 
jeux de ce camp. Les baladins ont reçu 
pour mission de Cléopâtre de s’entrainer de 
manière à être capable d’affronter les épreuves 
qui les attendent pour retrouver Obélix. Le 
maniement des armes, la rapidité, la réflex-
ion et la dextérité étaient au programme de 
cet entrainement. 
Ce qui nous a également marqués au cours 
de notre visite, c’est l’endroit de camp qui est 
très spacieux et agréable. Le staff a en plus 
pris soin de bien décorer l’endroit en lien 
avec le thème. Par exemple, le chemin vers 

les toilettix est indiqué par des pancartes.

Le sondage
Notre rédaction a organisé un sondage (c’est 
très à la mode de demander leur avis aux 

gens sur des sujets à l’intérêt très relatif…) 
portant sur l’animateur qui dira le plus de 
gros mots pendant le camp. Ce sondage a 
été réalisé en utilisant les méthodologies 
classiques et pour une fois, les animateurs se 
sont montrés beaux joueurs. La marge d’er-
reur est de 0,03 % (d’ailleurs, on connaissait 
le résultat avant même de le soumettre aux 
enfants). 

Échantillon : 31 participants, réalisé à Chi-
mayx le 9/08 à 10h07.

Le top
La déco du camp est vraiment top. Ça fait 
deux fois top… mais elle est vraiment top. 

Les ragots
D’après une source gauloise, il paraitrait que 
Cléoptre et César seraient en couple (com-
prenez Sapajou et Stefano…)
Une autre rumeur court dans le village à 

« C’est mon premier camp 
comme intendant. Ma 
première impression ? Un 
condensé d’énergie et de 
bonne humeur. […] Pour 
le menu, on a fait une 
réunion de préparation 
et donc je n’ai pas d’in-
quiétude particulière. »
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« Vivement la journée crado pour se salir et faire 
la foire. […] On espère que les intendants nous 
feront du vol-au-vent et des spaghettis. »

propos du couple formé par Husky et Chip-
munk.

Le flop
Au rassemblement, les baladins sont ceux 
qui crient le plus fort (on peut en attester 
puisque nous avons été dans chaque sec-
tion). Toutefois, c’est aussi la section où l’on 
comprend le moins ce qu’ils crient (pour ne 
pas dire qu’on ne comprend juste rien…).

L’avis de la rédaction
Les baladins sont très bien installés dans les locaux 
scouts de Chimay, on sent qu’ils vont bien s’amuser 
tout au long du camp, surtout que les animateurs 
ont vraiment la pêche et ont préparé un camp de 
malades. Une mention spéciale pour l’endroit de 

feu qui donne vraiment envie de se faire une petite 
veillée enflammée.  Seul défaut de l’endroit, il est 

situé dans une rue à sens unique; or nous sommes 
arrivés du mauvais côté. Ce détour leur vaut la 

note finale de 4,5 scouts sur 5. 
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Dimanche 9 août

Sixième et dernière étape : la Rangers. Ici le 
thème du camp c’est « Rangers War ». Nous 
sommes arrivés en plein milieu de la journée 
crado. Un scout nous a directement dit qu’il 
ne s’était pas encore passé grand-chose en 
raison de la pluie qui était tombée toute la 
matinée. Mais avec nous, le soleil a fait son 
apparition et les scouts sont peu à peu sortis 
de leur tente.
Guanaco (l’animateur responsable) est alors 
venu à notre rencontre pour nous parler 
de son camp. Parmi les activités phares 
ayant déjà eu lieu, citons : le jeu de 24h qui 
a remporté un franc succès (tous les scouts 
interrogés nous l’ont répété), une «soirée tri-
bunal» durant laquelle les scouts ont joué le 
rôle de la défense, de la cour et des témoins, la 
journée des ainées, sans oublier les journées 
de constructions. Selon Guanaco toujours, 
l’ambiance du camp est excellente et il y a eu 
peu de blessés « ce qui n’est pas normal ». 
Peu après cet entretien, c’est l’heure du repas 
et du traditionnel spaghetti sur table. À la 

La Rangers

Rangers, cela se fait avec des sacs-poubelle 
sur une longue table. Les spaghettis sont di-
rectement étalés et mélangés avec la sauce. 
Ensuite, la règle est très simple, on ne peut 
pas utiliser les mains pour manger.

« Après 2 ans dans l’équipe de Guanaco, j’ai enfin 
gagné le jeu de 24 alors que cette fois-ci on n’était 
pas dans la même équipe. […] Cette année est 
une année innovante : on a fait des petits sketchs 
bien sympas et on a eu de la viande qui n’était pas 
congelée du Colruyt. »

Carte d’identité
27 scouts
3 à 5 animateurs
3 à 11 intendants
Thème du camp : Rangers War
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À ce stade du récit, 
nous tenons à vous 
signaler que le métier 
de journaliste est très 
périlleux. En effet, ce 
repas a très rapide-
ment dégénéré en une 
bataille de spaghetti 
(après tout, le thème 
du camp est bien « 
Rangers war ») d’une 
rare violence (là, nous 
étions contents d’avoir 
mangé avant de venir). 
Toutefois, au péril de 
nos vies, ou du moins 
de notre propreté, nous avons tout fait pour 
capturer quelques images de ces évènements 
(nous avons préféré flouter certaines images 
en raison de leur rare violence). 
Nous avons pu observer que si le scout aime 
se salir, il aime aussi être propre puisque 
très rapidement après cette bataille épique, 
la troupe s’est spontanément dirigée vers la 
rivière pour se laver.

Pour finir notre petite visite, nous avons pu 
assister à un grand moment de woodcrafting 
puisque la patrouille de Bison était à l’œuvre 
pour réparer sa table à feu en l’enduisant 
d’une boue savamment préparée. 

Le top
Les constructions étaient assez sympas [ndla 
(note d’Adélie(un ancien Rangers)) : autre 
chose que la TBL!].

Le flop
Au moment d’égoutter les pâtes, l’un des inten-
dants nous a demandé « vous n’auriez pas une 
idée pour égoutter les pâtes » et la route de répon-
dre « oui, il y a un robinet sur ta casserole ».

Le Ragot
Une source presque sûre d’elle nous a déclaré 
qu’elle pensait que Pika et Furet sont plus 
que de simples amis… (à croire que c’est la 
seule à ne pas être au courant…)

Le sondage
Notre rédaction a organisé un sondage (c’est 
très à la mode de demander leur avis aux gens 
sur des sujets à l’intérêt très relatif…) pour 
savoir quelle patrouille est la plus désordon-
née. Ce sondage a été réalisé en utilisant les 
méthodologies classiques. La marge d’erreur 
est de 98 %  puisque notre sondage a été in-
terrompu par une bataille de spaghetti (voir 
plus haute). Deux reporters de la route ont 
été pris entre deux feux et l’un d’entre eux a 
été légèrement touché (la note du teinturier 
sera envoyée à Guanaco).

Échantillon : +/- 18 +1 participant qui a été 
touché par une salve de spaghetti avant de 
pouvoir répondre. Le sondage a été réalisé à 
Géronsart le 9 août 2015 à une heure tout à 
fait raisonnable pour passer à table… 

« Non, ne me prenez 
pas en photo, je ne 
me suis pas rasé 
depuis le début du 
camp. […] Mon 
équipe a gagné le jeu 
de 24h. »

Xérus : « Si l’AFSCA nous voit, on est mort [ndlr : 
lors du spaghetti sur table]. »
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L’avis de la rédaction
La pleine était facile à trouver (pour une des deux voitures de la route (nous 
attendons toujours des nouvelles de la 2e (si vous voyez une Peugeot break 
noire aux alentours de Philippeville, merci de nous prévenir…)), spacieuse 

et à proximité d’une rivière. Les constructions étaient bien réalisées. Les 
scouts ont vraiment apprécié les activités proposées par le staff. Toutefois, 
nous avons retiré plusieurs scouts au camp en raison des points suivants :
•	 Il y avait de la boue pour arriver à l’endroit de camp ce qui a fait une 

tache sur la voiture d’Adélie…
•	 La tache de spaghetti sur le short sale d’Adélie.
•	 Le drapeau manquant au mât (du coup on n’était pas sûr d’être en 

Belgique).
•	 L’absence de wifi sur la pleine.
•	 L’absence de logement en dur.

La cote globale attribuée est donc de 0,5 scout sur 5. 

Mais noooon Guanaco c’est une blague! Dans le classement de la rédaction, c’est 
comme dans tous les bons jeux scouts : à la fin tout le monde gagne, un peu 
comme dans votre jeu de 24h. Votre vraie cote est donc de 4,5 scouts sur 5.

  

« Le camp est très 
chouette, surtout le 
jeu de 24h, mais ce 
n’est pas très clair 
pour savoir qui a 
gagné. »

« Quand on ne sait 
pas conduire, on ne 
conduit pas! Ou alors 
une charrette. »

Impala
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D’accord Guanac’, mais il 
font quoi avec des couverts 
les intendants ?

A partir de maintenant, la 
règle c’est :  sans les mains!
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Kiss and ride
Svenia, j’espère que tu t’amuses bien. Bisous, ta sœur qui t’aime.

Pour Beira et Altaïca : on vous aime. Wallaby et Irbis

Il fait chauuuuuuuuuuud. Signé le téléphone. 

Gabin, j’espère que tout va bien à la Jon. Je t’aime, bisous. Alys

Maman, je t’aime de tout mon cœur Olivia T. (JOB).
Merci pour l’accueil à la Rangers. Éric de la JOB.

Je suis une Lelotte. Je suis Inès, après il y a Éva, suivie de Nathan 
pour terminer enfin par Amaury. Ma vie.

Galago je t’aime fort avec ta tête là ! Et wath darling on peut faire 
tomber la poubelle du crazy man. KEUR KEUR. 

Bonne fin de camp à tous. Gros bisous. <3 Baloo JOB

Pour Papou et ma petite maman, je vous adore très fort, je suis désolée 
de ne pas avoir encore écrit. Bisous. Camille G.  PS : j’ai eu mon totem 
qui est Mérione et Maman n’ai pas trop peur. Tu pourras le dire à Mamy 
<3.

Merci pour l’accueil à la TBL. Alexia (JON)

Les filles de la TBL je vous aime toutes. Fanaloka. 

Mr et Mme d’œuf ont un fils comment s’appelle-t-il ? JON !!!! Rikki 
(JON)

Pour Beira : Espèce de mocheté des îles, love, love. Altaïca

Quel début de camp ! Merci à tous les loups de la JOB<3

Je t’aime, c’est ma plume qui te l’écrit et c’est mon cœur qui te le dit. 
1TBLienne pour le BG de la Rangers.

Il paraitrait qu’un animateur s’est fait épiler pendant le camp…

Merci à la patrouille des Corails (Corauuuux !!!) pour :
- le prêt de la grille
- le prêt du pilotis très confortable
- le prêt de la fourchette
Signé : la route PS c’est vrai qu’elle est belle votre échelle…
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